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i\° 9 19 Septembre 1856

REVUE MILITAIRE
SUISSE

CONDITIONS D'ABONNEMENT : La Revue militaire suisse parait deux fois
par mois. Le prix pour le reste de l'annee courante est fixe ä 4 fr. 50. On s'abonne
directement chez Corbaz et Rouiller fils, imprimeurs, Escalier-du-Marche, 20,
k Lausanne. Pour ce qui concerne la redaction, s'adresser ä M. Ferd. Lecomte,
capitaine d'etat-major föderal.

SOMMAIRE. — Histoire de la campagne de 1789 en Suisse (suite). — Transport

de troupes en chemin de fer. — Ecole centrale. — Rassemblement
d'Yverdon.

CAMPAGNE DE 1799, EN SUISSE ET EN ALLEMAGNE,
D'APRES L'ARCHIDUC CHARLES, LES GENERAUX MASSENA, JOMINI, ETC.

(suite.)

PASSAGE DU RHIN PAR JOURDAN. BATAILLES D'OSTERACH ET DE STOCKACH.

Jourdan passa le Rhin ä Bäle et ä Strasbourg le 1er et le 2 mars;
il traversa la ForSt-Noire par les villes forestieres, par le Val-d'Enfer,
par la valle'e de la Kintzig et par la route d'Ober-kirch et Freudenstadt.

Le 7 mars, il cantonna son arme*e entre Blomberg et Rottweil,
son avant-garde ä Tuttlingen.

Dans le mime temps, Bernadotte avec l'arme'e d'observation, forte
de 8000 hommes, passait Ie Rhin ä Manheim, s'emparait de cette
ville et envoyait des partis du cöte" de Philipsbourg.

L'archiduc apprit. le 3 mars, le passage du Rhin, ä son quartier
ge'ne'ral de Friedberg. Le 4, il mit son arme*e en mouvement et arriva
le 9 ä sa destination, tenant la ligne de Memmingen-Leutkirch et oc-
cupant des cantonnements entre l'Iller, la Gunz et la Mindel, son
avant-garde sur les bords de la Schüssen.

Le plan de l'archiduc e*tait de mareher ä l'ennemi avec toutes ses

forces re"unies A d'ouvrir la campagne par une bataille de'cisive. C'est
dans cette vut qu'il poussa rapidement son avant-garde sur la Schüssen,

afin de c uvrir le flanc droit des troupes autrichiennes dans le
Vorarlberg et d'arreter l'ennemi en cas qu'il voulüt les de"border. Ce

premier objet rempli, l'archiduc remit tout autre mouvement jusqu'ä
la reunion de ses forces. Sa ligne d'ope'rations le menait par
Memmingen sur Osterach; c'e'tait la plus courte, celle qui le conduisait le

plus sürement ä une bataille et dont l'ennemi ne pouvait s'e'carter.
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Jourdan n'osait risquer de s'avancer entre le lac de Constance et
l'arme'e autrichienne; tout aussi peu pouvait-il le faire dans la valle'e

du Danube ou il avait, en tete, la place d'Ulm, et sur son flanc, les

montagnes de l'Albsauvage. Son plan tendait, suivant les ordres du

Directoire, ä preter la main a Massena pour chasser les Autrichiens
du Vorarlberg.

Vu l'insuffisance de ses moyens, Jourdan resolut d'attendre, pour
prendre l'offensive, les premiers succes des Operations ordonne'es en
Suisse. Des nouvelles satisfaisantes e"tant parvenues le 13, l'arme'e

francaise se mit en mouvement et se porta sur la ligne entre Tuttlingen

et Hohentweil, la division Lefevre formant une chalne d'avant-
postes entre Sigmaringen et Rudolfzell.

Le 15, Jourdan marcha sur Stockach, l'avant-garde concentre'e sur
Möskirch. FeYino eut ordre d'appuyer sa droite au lac de Constance

pendant que Jourdan s'avancerait avec le centre sur Pfullendorf et

que le ge'ne'ral St-Cyr cötoyerait le Danube. Fe*rino prit position le 16
ä Überlingen, son avant-garde, sous Tharreau, ä Salmansweiler, St-Cyr
ä Sigmaringen, Lefevre ä Pfullendorf ob Jourdan arriva le 17 etpoussa
son avant-garde sur Osterach. La brigade Ruby, de l'arme'e d'Helve'-

tie, concourait au mouvement de Fenno. Une fausse nouvelle fit. qu'on
ordonna ä Vandamme, qui 6tait sur la rive gauche du Danube, de

quitter ce fleuve pour se rendre sur le Necker.

L'archiduc laissa Piaczek observer F^rino et la communication de

Bregenz; il fit prendre des cantonnements serres ä son arm^e entre
Ochsenhausen et Wurzach ;le 18, eile forma plusieurs camps en avant
de Biberach.

Jourdan, bien decide' ä prendre l'offensive et a en venir ä une
bataille, avait plusieurs routes ä suivre. Pour joindre Massena et coo-
pe"rer avec lui, il pouvait pousser son aile droite en avant; mais alors

il s'e'loignait conside'rablement de Bernadotte et rendait tout- secours
mutuel impossible entre l'arme'e du Danube et celle d'observation; il
exposait son aile gauche ä Ute refoule'e sur le lac de Constance et
livrait ä l'ennemi la ligne d'Operation de"cisive. Si au contraire il avan-
cait sa gauche en refusant sa droite, il manquait le but de coope'rer
avec Massena ä la conquäte du Vorarlberg. En partant du centre, une
bataille devenait ineVitable et les chances etaient en faveur du plus
fort; qu'on remarque bien que la disproportion du nombre devenait

plus nuisible ä mesure que les Francais avancaient, parce que le
Danube s'e'loignant toujours plus du Rhin et du lac de Constance, et le
terrain s'e'Iargissant ainsi davantage, ils perdaient l'appui de leurs

ailes, tandis que les Autrichiens gagnaient une plus grande franchise
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dans leurs mouvements ainsi que dans le developpement de leurs

forces superieures.
En vue de contrebalancer ces chances defavorables, Jourdan in-

vita Massena ä diriger tous ses efforts sur Feldkirch • et choisit pour
lui-meme la ligne du centre, entre le Danube et le lac de Constance,

sur Osterach, direction qui etait moins defavorable que les autres.

Les deux generaux ennemis avaient donc choisi la mime ligne d'o-

peration, tant il est vrai que les points strategiques et les lignes d'o-

peration sont irrevocablement traces par la disposition du terrain.

TRANSPORT DE TROUPES EN CHEMIN DE FER.

II est bien tard, sans doute, pour donner aux lecteurs de la Revue militaire des

details sur le premier essai fait en Suisse de l'emploi du chemin de fer pour le transport

d'une troupe et d'un materiel d'artillerie. Cependant, comme ce sujet n'a ötö

traite jusqu'ici dans ce Journal qu'en thöorie, et comme l'expörience dont nous par-
lons a ete couronnee d'un plein succes, les lignes qui suivent möriteront peut-ötre

encore l'attention de quelques personnes.

Le 4juillet dernier, l'ecole de recrues d'artillerie, ä l'instruction äBiere depuis

le 1er juin precödent, descendit ä Morges, sous le commandement de M. le major

Fornaro, assistö de MM. les instructeurs Le Royer, capitaine, d'Edlibach et Lucot,

lieutenants ä l'etat-major d'artillerie, et des officiers de troupe. La compagnie

ötait composee de detachements de Vaud, de Neuchätel et de Geneve, et forte

de l'effectif federal de 175 hommes, avec 104 chevaux, conduisant 4 pieces de

canon de 6 liv., 2 obusiers de 12 liv. et 6 caissons. Le fourgon transportait les

fourrages, mais ne prit pas le chemin de fer; quant au chariot ds batterie, ä l'afföt
de rechange et ä la forge de campagne, ils furent laisses ä Biere, pour ne point trop
allonger le convoi du chemin de fer.

Le trajet de Biöre ä Morges se fit au milieu d'une pluie assez forte pour qu'on
dut songer un instant ä renvoyer l'expedition ä des temps meilleurs. Heureusement

que le ciel s'ötant öclairci vers dix heures, chaeun reprit courage, et, la batterie

ayant öle conduite jusqu'auprös de la gare, l'embarquement eut lieu de la maniere

suivante:

A l'entree de la gare, l'administration avait fait disposer un plan incline, soit talus

en terre, recouvert de gravier, communiquant directement et de niveau avec le dernier

plateau ou truck destine ä recevoir les pieces et les caissons. Ces plateaux etaient

au nombre de onze, places ä la file les uns des autres et formant un plancher con-
tinu. Les bahuts destinös ä recevoir les chevaux etaient places en avant des trucks.

A mesure qu'une piece arrivait au pied du talus ses chevaux etaient deteles et

conduits par les soldats du train pres des bahuts destinös ä les recevoir. Le terrain

en pente les amenait ä la hauteur du plancher de ce bahut, et les six chevaux de

i On a vu comment Massena avait opöre ensuite de ces ordres.
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